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BOURAHLA A l l a

Cette décennie a vu émerger un intérêt tout particul ier pou

sou l igne la nécessité de s
'

attacher au patrimoine.

en le protégeant contre les act ions pern ic ieuses de l
'

homme . Dan

soc iété
,

le m i l ieu nature l do it être préservé et do it même bénéficie

statut de patrimo ine sacré , dans la mesure où i l constitue un réservo i

végétaux،
س@(لما@

Sur le p lan économ ique et soc ial
,
la préservation du mi l ieu nature l

s ignifie que son exp lo itat ion do it obéir à une logique de renouve l lement

.Unete l le logique ,
s i e l le réuss it à dom iner le savoir - faire de l

'

homm

une forte chance de chasser la logique de la dégradatio

steppe A lgérienne , malgré l
'

étendue de son espace ,
sub it encor

conséquences dramatiques de la logique de destruct ion du tap i

Les réflex ions qui suivent tentent d
'

apporter un éc lairage sur le

profondes de la dégradat ion des parcours et ses effets auss i bien

sur l
'

act ivité pastorale que sur le patrimo ine fourrager de la stepp

obj ect if v isé cons iste à élaborer une stratég ie de sauvegarde et d

du m i l ieu nature l stepp ique ,
reposant sur une logique d

en se i gnan t à l
'

ins titut des sc iences économ i q ues Un ive rs i té de S id i Be l Abbe

nلاظ u à R i oخا

ne i ro ( BRES I L ) en 1 990
,

on t accue i l l i favo rab lement l a not i on de déve loppemen t du rab le dans laq ue l l

l
'

env i ron nemen t occupe une p lace p répondérant
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1 0 La Steppe Algérienne : Connaissance du m ilieu

.Lasteppe Algérienne se présente comme une immense zon

au cours de l
'

histo ire par l
'

aridité du c limat . Aucune culture n

y déve loppe sans irrigation et protect ion . E l le est inserrée entre l
'

Atla

et l
'

At las saharien , formant une bande qui s
'

étend de la frontièr

à la frontière Marocaine sur 1 000 Km de long et 300 Km de

e le regard ,
ni colline،@لهه@س@امم@)ااءس@ا"(

ni rocher
,
à l

'

exception de la partie Nord où se dressent des co lline

d
'

alfa . E l le est située sur plus de 800 mètres d
'

altitude') e

étale sur 40 m i l l ions d
'

hectares .

(3 ) dont 1 0 mil lions (9 . 800 . 000 hectare

exactement) sont explo itables formant des aires de parcours ave

pluviométrie de 250 mm en moyenne . La végétation est

généralement basse et discontinue ,
formée d

'

espèces pérennes , alf

(chih) et hélianthème (zefzef) etc . . . Le c l imat est nettemen

i l offre à la steppe deux sai sons : une saison hivernal

de six mo is environ
,
les gè les y sont fréquentes , même a

et une sai son estivale chaude qui dure plus longuement

:Larichesse de la steppe rés ide dans deux sources importantes

-levageet l
'

alfa à l
'

exception ,
bien évidemment

,
des richesses du sous@ش

"

لأ

,solqui sont très mal connues . El le est peup lée de 02 mill ions d
'

habitant

de la population totale et abrite p lus de deux tiers du cheptel ovi

Notons que les).ثه

,éleveursde la steppe ,
tous héritiers de la grande tradition pastoral

encore à certaines prat iques ancestralement connues
,
telle l
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'
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poursu ite de l
'

activité pastorale selon le mode tradi t ionne l
,
a lors que le

d
'

ouverture sur les b ienfai ts du progrès technique ,
sans dout

demeurent inexp lo itée

accès au parcours : évo lution et con tra inte

terme parcours dés igne les superfic ies habitue l lement uti lisées

par le chepte l , y sont inc lus les terres à vocat ion agr ico le ,
ou du mo in

comme terres agrico les et les nappes a l fat ières . L
'

accès a

est l ibre
,
mais ce sont généralement les pasteurs ,

les agriculteur

les agents qui s
'

adonnent occas ionne l lement à la cue i l lette de l
'

alfa qu

le p lus des avantages de la steppe . Ce type d
'

accès ne pouvait

pas se
'

faire sans entraîner des transformations du m i l ieu naturel

,débouchantsur un processus cumulat if de dégradation qui risqu

hui
,
d

'

affecter profondément l
'

activité pastora l

- La rupture de l
'
équ i libre agro

-

pastora l et ses conséquence

les parcour

pré
- co lon ia le était composée de trois ensembles structurés

'

le cadre d
'

une économie agro
-

pastorale . Cette configuratio

un type d
'

organi sation reposant sur le princ ipe d

entre les différentes activités . C
'

est cette organisatio

trad it ionnelle , qui assurait à l
'

économie agro
-

pastorale so

A cette époque ,
la quasi

- total ité de la population algérienne

était uti lisée so it au travai l de la terre où dom inent les activ ités agrico le

au travai l de l
'

élevage où dom ine le pastoral isme
,
soit aux deu

à la fo i

sources indiquent que 60 à 65% de la population étai

"
- S i le nomadisme était numériquement important , o

déduire que sa reproduct ion ne peut s
'

accompl ir que s i son air

expansion eng lobe la maj eure partie de l
'

A lgérie uti le ( le Nord p lu

Les conditions nature l les de l
'

Algérie (parcours largemen

26:OBZA , op
- c i t pكا@لاها@ا
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suffi sants) ont pu favoriser le développement de l
'

é levage ovin . Selo

sources
,
la taille du troupeau ovin s

'

élevait à 25 millions de têt

1لما"لا@،،ل@، 1أح1

de la steppe ,
il osci llait entre 2

,
5 à 3 mil l ions de têtes et n

'

sé journait que durant 4 à 5 mo is maximu

répartition de l
'

é levage ovin entre le Nord céréalier offrant plu

po ssibilités fourragères au troupeau et la steppe , apparemment
,
mo in

à la poursuite d
'

une activité pastorale répondait à un souc

de sauvegarde du mi l ieu nature l

;Jusqu'ic i
,
on peut affirmer que l

'

uti l isation de l
'

espace par d

pastorales et agrico les n
'

avait pas provoqué la dégradation d

végétal . Cela montre que l
'

agro
-

pastoral i sme était bien structuré e

le sens d
'

une organisation appropriée et très efficace de

la colonisation
,
c

'

est cette forme d
'

organisation de l
'

espace qu

au centre des bouleversements . Sa dis location constitue un préalabl

toute aventure coloniale . Notons que le déve loppement de l
'

agricultur

et son exten s ion vers le Sud a fortement con tri bué au

rétrécissement de l
'

espace occupé par les pasteurs et les agro -

pasteur

développement avait provoqué la rupture des relations d

entre l
'

activité agricole et l
'

activité pastorale . Chassé

Tell
,
les agents accrochés au nomad isme , comme art de vivre , se sont

'misà défricher les meilleures terres de parcours steppiques dans l
'

espo i

ا(؟
1 (
J . REYNARD d isait que « l

'

absence d
'

anc iens documents stat i st iques ne permet guère de la déterm ine

du troupeau ov in) exactement
,
mais quelques personnes ont pu affrmer que le nombre de mouton s

s
'

élevait à 2 5 m i l l ions en 1 830 » . In restaurat ion des forêts et des pâturages du Sud de l
'

A lgér ie . Jourda

:A lger, 1 8 80 p
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de produire sur place les quantités de grains nécessaires à l

humaine

ce bref rappel historique , la mémoire co l lective do it retenir que l

d
'

une part importante des parcours à des fins agricoles et l

de l
'

aire de rayonnement du nomadisme à la seule steppe on

déclenché le processus de dégradation des parcours , don

la poursuite risque de livrer graduellement la steppe à l
'

univers du déser

Logique sociale et production pastoral

milieu steppique , l
'

activité pastorale se poursuit encore selon l

traditionnel . Elle est animée par une logique sociale qui considèr

cheptel et son agrandissement comme étant les seules finalités . Le

qui confirment cette tendance à l
'

accumulation du bétai l se

manifestent à travers la manière dont les é leveurs gèrent leur troupea

aux normes d
'

un é levage moderne géré par la lo i d

selon lesquelles le taux de breb is non reproductrices doit
- être nu

quasi - nul et un bélier pour vingt brebis , ceux
- ci ont tendance à garder

les vieilles brebis et un nombre important de béliers parmi le troupea

modèle de consommation exerce également son effet sur l

du troupeau . On sait que le lait constitue l
'

aliment de bas

l
'

éleveur de la steppe . Celui - ci do it , pour s
'

approvisionner en produit

laitiers
,
non seulement laisser ensemb le brebis et béliers en toute saiso

avoir un taux de brebis suffisamment élevé pour être sur de voi

féconder le plus grand nombre de breb

.365
1 (
M . BOUKHOBZA ,

L
'

agro
-

pastoral isme trad it ionne l en Algérie ,
OPU

,
Alger, 1 982 .P)
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Les pratiques pastorales dans l
'

optique de la logique social

de la pers istance d
'

une technique de gestion nui sible a

naturel . La présence d
'

un trop grand nombre de brebis âgées no

d
'

un trop grand nombre de béliers parmi le troupeau@س

la dégradation puis la désert ification des parcours , déj

par une densité trop forte des ov ins par rapport au

réelles de la steppe
(2 1

. Sur ce suj et , les experts ont souven

les éleveurs d
'

accumuler du bétai l . I l s pensent que ce stockage es

cause profonde de la surcharge pastorale engendrant la dégradation de

3)
.ogiquesأ

En définitive
,
s i la situation dramatique dans laquel le se trouvent le

résulte des facteurs précédemment analysés ; i l y a l ieu d

que le mal gagne pratiquement toutes les zones steppiques ,

exception des endro its non encore touchés . D
'

ai lleurs sur 1 0 mi l l ion

d
'

hectares de parcours , le taux de dégradation en concerne p lus d

1 986 .

(4) Certaines wilayate comme Nâama et Laghouat connaissent u

de dégradation inquiétant . Ains i
, pour la prem ière ce taux es

3)
.pourla seconde Wi laya

plan juridique ,
i l semble que le légi slateur se montre encore tro

à l
'

égard de l
'

explo itation des parcours . Le code pastora

,15
1 (
DJ . BELAID

,
Aspect de l

'

é l evage ov in en A lgér ie - OPU . Alger 1 9 86 .P)

ne do i t pasع@

(2)

.dépasserune un i té pour 6 ha
, a lors que la ch arge effect ive est d

'

une un i té ov ine pour 2 h a . Vo i r S . SEBH

1mutat ion du monde rura l Al gé r i en ,
le Hodna , OPU . A lger . 1 987 p

In rev ue d uاطءع؟

(6)
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,
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?'°promulguéà l
'

occas ion de la troisième phase de la révo lution agrair

réglementer les conditions d
'

utilisation et de protection de

Mais
,
en réal ité

,
i l n

'

a apporté aucun changement . N
'

importe

que l c itoyen peut acquérir du bétai l et l
'

envoyer pâturer sur la stepp

personne n
'

a le souc i de préserver ce patrimo ine fourrager qui es

actuel lement en voie de disparitio

-

protection et va lorisation des parcours : quelques axes d

Les déve loppements qu i précèdent ont , semb le t- i l
,
renforcé l

'

idée qu
'

i l y

à changer les choses dans la steppe ; car les parcours , jusque l

perdent chaque année une fract ion importante . B ien sûr
,
les dégât

aux parcours sont depu is dé jà fort longtemps connus . Mais le

remèdes proposés j usqu
'

ic i se sont avérés inefficaces . I l semble qu

une des grandes contra intes ayant paralysé les opérations d
'

aménagement de

rés ide dans la profonde méconna issance du m i l ieu nature l et de l

pastora le . C
'

est pourquo i tout do it être rév isé ; d
'

où la nécess ité d

d isposer d
'

une photographie comp lète de la réal ité de la stepp

man ière la p lus probable de préserver ce patr imo ine fourrager, menac

d
'

ext inct ion
,
cons iste à intégrer le problème de la steppe dans un

v is ion c la i re et g loba le reposant sur les préoccupations su ivante

é laborat ion d
'

un nouveau code pastora l adapté aux ex igences évo lutive

l
'

économ ie para it être une étape nécessaire ,
ind ispensable même

,
i l aura l

de défin i r les cond it ions d
'

ut i l isat ion des parcours , les modal ités de leu

et de leur m ise en va leur . Ce code do it ten ir compte des trad itions d

soc iété pastora le . Encore faut- i l
,

s i l
'

on veut rée l lement préserver c

`197
1 (
Ordonnance n

°

7 5 - 43 du 1 7 Ju in 1 975 , portant code pastora l , JORA N
°

54 du 08 j u i l let)
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patrimo ine
,
env isager auss i les moyens de faire exécuter les déc i s ions pr ise

le cadre de ce cod

renoncement au mythe selon lequel la steppe est le
"

pays d

car i l serait vain d
'

envisager le développement de l
'

élevag

exclusivement dans la steppe . C
'

est pourquoi il serait plus qu

d
'

inverser les tendances fallac ieuses en valorisant les terres d

par un élevage approprié . A titre d
'

illustration
,
l
'

étude menée pa

restant sur les Hauts4لا
0
/

consomment autant que les 2 1% du cheptel dans le Tell pendan

'lamême unité de temp

niveau de la gestion du troupeau ,
force est de constater qu

'

i l y

quasi totale du savoir- nouveau représentant les techniques le

productives de l
'

élevage ovin ; d
'

où la nécessité de susciter chez le

le dés ir de s
'

ouvrir aux bienfaits de la modernit

définitive
,
il semble que toute action ne s

'

inscrivant pas dans cett

ne fait que contourner les problèmes posés aux parcours san

apporter des solutions adéquate

CIJ JSIO

ensemble des contraintes analysées précédemment ont permis d

les raisons de la dégradation des parcours . Leur levée
, par de

convaincantes et sérieusement soutenues par 1
'

Etat
,
représente u

à toute possibilité de protection du milieu naturel . La contraint

ne peut
- être contournée qu

'

à travers la valorisation des terres d

dans le Nord
,
d
'

où la nécessité de
'

réhabi liter le principe d

.59
1 (
M . BOUKHOBZA l

'

agro pastoral isme tradit ionne l en Algér ie op
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complémentarité entre l
'

activ ité agrico le et l
'

activité pastorale . Une te l l

aura l
'

avantage de réduire non seulement l

du troupeau dans la steppe ,
mais d

'

augmenter également l

d la v iande . Quant à la contrainte juridique sa levée suppos

élaboration d
'

un code pastoral , dont la mission principale consiste

les conditions d
'

uti l isat ion des parcours ainsi que le

de leur valorisation . Enfin
,
i l est év ident que le comportemen

éleveurs à l
'

égard de la finalité du produit cesse d
'

être an imé par un

sociale tendue vers l
'

accumulation du bétai l pour le plaisir d

accumulation . Car on peut craindre ,
si les éleveurs continuent

,
comm

le passé ,
à conduire de la même manière leur troupeau ,

souvent

Nuis ible au tapis végétal , la poursuite de la désertification des parcour

un autre plan ,
l
'

exacerbation du rythme de dégradation , pourrai

en danger l
'

existence même de l
'

activité pastoral

.1986,BELAID.D
,
aspect de l

'

é levage ov in en Algérie OPU ,
Alger

,BOUKHOBZA.M
,
L

'

agro
-
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